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OBSERVATIONS 

Petite espèce mortelle à chapeau rosâtre orné d’écailles concentriques, à pied muni d’un anneau fugace vite 

remplacé par un bourrelet ouateux, par des petites spores ovoïdes ou phaséolées et un épicutis avec des poils 

sans sous-couche hyméniforme. 

 

 

 

DESCRIPTION 

Chapeau de 3 à 5 cm de diamètre, convexe au début puis vite étalé et submamelonné, lisse au centre et 

progressivement excorié vers la marge en squamules concentriques ocre-rosâtre sur fond blanc-

ocré après excoriation, avec la calotte discale plus sombre. 

Marge enroulée au début, +/- excoriée et plus pâle. 

Lames moyennement serrées, ascendantes, ventrues à la fin, jusqu’à 7 mm de large, écartées du pied, 

blanches ou crème. 

Arête égale, entière ou finement granuleuse. 

Stipe de 3-5 x 0,5-0,8 cm, cylindrique ou légèrement élargi dans le bas, fragile, blanchâtre puis 

progressivement envahi de rosâtre à partir de la base, strié longitudinalement. 

Anneau présent mais vite apprimé et remplacé par un bourrelet ouateux. 

Chair blanche dans le chapeau, beige dans le pied, rosée sous les surfaces. 

Odeur +/- fruitée à légèrement farineuse  -  Saveur banale, plutôt désagréable. 

Habitat ubiquiste, dans les jardins, les parcs, les serres, les pelouses. 

Spores de 6-7 x 3-5 µ, de Q = 1,5 à 2, dextrinoïdes, fortement cyanophiles, ovoïdes ou phaséolées. 

Cellules marginales généralement abondantes mais d’observation difficile, étroitement clavées, parfois 

septées – Pas de pleurocystides. 

Basides x 4-spores, de 20-25 x 5-6 µ. 

Epicutis constitué de poils allongés, étroits et cylindracés, bouclées. 

Pigment membranaire lisse et brun. 

 



COMMENTAIRES DES AUTEURS 

 Lepiota incarnata et Lepiota josserandii  

Index fungorum et Eyssartier synonymisent Lepiota josserandii et Lepiota subincarnata, ce dernier taxon 

étant prioritaire. Ils sont maintenant suivis par la plupart des mycologues. 

Quelques auteurs (Bon, Courtecuisse, Bon et Boiffard, Candusso & Lanzoni, Roux 2010, non Roux 2017…, 

séparent ces deux espèces sur les critères suivants : 

- Pour Lepiota subincarnata : espèce gracile et élancé, subinodore et dépourvue de zone annulaire nette. 

- Pour Lepiota josserandii : espèce moyenne, à odeur forte et à pied orné d’un anneau cortiniforme. 
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